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Laboratoire du Service Sanitaire

Observations sur quelques maladies parasitaires,
observees en 1940 et en 1941:

a) Du Gibier b) des Poissons

par Professeur M. Bornand

Comme je l'ai dejä indique dans des travaux precedents, l'etude
des maladies parasitaires des animaux sauvages presente un tres
grand interet, car eile nous permet dans un grand nombre de cas
de se rendre compte des causes de disparition ou de rarefaction de
certaines especes.

Grace a l'obligeance de notre Departement de l'Agriculture
(Service desForets, Chasse et Peche) qui a donne l'ordre aux
gendarmes et gardes-chasse de m'adresser les animaux sauvages qu'ils
trouveraient peris, j'ai pu continuer mes recherches dans le domaine
des maladies parasitaires qui affectent ces animaux:

Chamois (Capeila rupicapra L).

No. 1. Trouve peri ä Creux-de-Champ (Ormont-Dessus):
Pneumonie; grande quantite d'adultes de Strongylus rufescens Leuck
dans les Bronches; quelques coccidies dans l'intestin (Eimeria
capreoli) Galli-Valerio; grande quantite de larves de Strongylus
rufescens.

No. 2. Chamois: Gryon trouve peri. Pneumonie ä Strongylus
rufescens.

No. 3. Chamois: Gryon trouve peri. Pleuropneumonie; le lobe du
poumon droit completement fondu; enorme foyer de pus dans le
poumon gauche; nombreux tubercules a la surface de la grosseur
d'une tete d'epingle. Examen bacteriologique: Coiyne bacterium
pyogenes.

No. 4. Chamois (Villeneuve): Pneumonie; grande quantity de
Strongylus rufescens dans les bronches; tres nombreuses larves
egalement dans rintestin; forte hyperhemie de l'intestin avec
diarrhee.

De toutes les observations que j'ai pu faire ces dernieres annees
sur les maladies des chamois, c'est toujours la Strongyliase
pulmonale que j'ai observee; du reste on a encore ä la memoire les
hecatombes qu'elle a provoque dans le District franc fribourgeois de
la Gruyere. On ne peut que recommander de placer dans les en-
droits contamines des plaques de lechage de sei cuprique qui sans
aucun doute contribuent ä faire diminuer l'infection. Seulement
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pour que l'on obtienne des resultats, il est necessaire de placer ces
plaques d'une fa<jon systematique, de les remplacer; il ne suffit pas
d'en deposer une fois, ne plus s'en occuper, dans ce cas evidemment
cela n'aura pas de valeur.

Cheyreuil (Cervus capreolus L).
No. 1. Visceres (Poumons, foie, intestins). Ban federal Rochers-

de-Charmey. Gruyere. Pneumonie ä Strongylus rufeseens.
No. 2. (Tire): Organes normaux. Intestins: nombreux oeufs

de Dicrocoelium lanceolatum Rud. Nombreuses petites douves dans
les canaux biliaires.

No. 3. Jeune chevreuil-femelle (Brassus). Pneumonie; examen
bacteriologique: Pneumocoque.

No. 4. Jeune chevreuil (Oron). Intestin hyperhemie: nombreuses
coccidies (Eimeria capreoli) Galli-Valerio.

No. 5. Faon de chevreuil (Rossiniere): Pneumonie ä Pneumocoque.

Intestin: Diarrhee, enorme quantite de coecidies; la mort de
l'animal est due a une double infection.

No. 6. Chevreuil-femelle (?): Pneumonie a Pneumocoque.

Lievre (Lepus timidus I).
No. 1. Lievre (Panex s/Ollon): Poumon presque completement

fondu; enorme abces purulent. Examen bacteriologique: Staphylococcus

pyogenes aureus, Staphylomycose.
Foie: Nombreux Dicrocoelium lanceolatum dans les canaux

biliaires.
No. 2. Lievre (Ste-Croix): Pseudotuberculose; tubercules sur le

foie et sur les poumons tres nombreux, de la grosseur d'un pois ä
celle d'une noisette. Isole le B. pseudotuberculosis rodentium des
lesions et de la moelle osseuse.

No. 3. Lievre (Grandson): Pseudotuberculose ä B. pseudotuberculosis

rodentium.
Foie: Nombreux Dicrocoelium lanceolatum dans les canaux

biliaires.
No. 4. Foie lievre (Le Sentier): Nombreux tubercules:

Pseudotuberculose ä B. Pseudotuberculosis rodentium.
No. 5. Lievre (Rossiniere): Tres forte hyperhemie de Fintestin;

tres nombreuses coccidies (Eimeria stiedae Lind). Nombreux
Dicrocoelium lanceolatum dans les canaux biliaires.

No. 6. Lievre importe de Yougoslavie, mort ä l'arrivee ä
Lausanne. Tres forte hyperhemie de l'intestin, diarrhee. Nombreux
Eimeria stiedae. Nombreux Strongylus strigosus Duj, Strongylus
retortaeformis Zed.

La mort de l'animal est done due ä une coccidiose et ä une
affection ä strangles.
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No. 7. Lievre (Noville): Pneumonie, rate tumefiee, enorme,
noire. Isole le bacille des septicemics hemorrhagiques (B. septiemae
hemorrhagicae).

No. K Lievre (Noville): Septieemie hemorrhagique, nombreuses
coccidies dans 1'intestin.

A plusieurs reprises j'ai deja signale la presence de septieemie
hemorrhagique qui sevit sur les lievres de cette region de la plaine
du Rhone; on a l'impression qu'elle s'y rencontre ä l'etat ende-
mique.

No. 9. Lievre (Thierrens): Septieemie hemorrhagique.
No. 10. Lievre (Roche): Sur le mamelon droit, poche de pus,

infiltration de pus sur le thorax, foyers purulents sur les poumons.
Diagnostic bacteriologique: Staphylococcus pyogenes aureus,

Staphylomycose.
No. 11. Lievre (Noville): Pleuropneumonie; lobe droit dupoumon

fondu. Rate rumefiee enorme; examen bacteriologique: Septieemie
hemorrhagique.

Dans le foie: Nombreux Dicrocoelium lanceolatum dans les
canaux biliaires.

No. 12. Lievre (Apples): Pneumonie; Septieemie hemorrhagique.

Renard (Vulpes vulgaris L).
No. 1. Pneumonie: Pneumocoque. Intestin: Grande quantite

de Mesocestoides lineatus Goeze; quelques Taenias crassiceps Zed.
No. 2. Pleuropneumonie ä Pneumocoque.
No. 3. Pneumonie ä pneumocoque. Intestin: Quelques Tricho-

cephalus depressiusculus Rud.

Cygne.

Animal trouve mort en avant du quai d'Ouchy. Animal tres
amaigri.

Autopsie: Foie: Nombreux tubercules de la grosseur d'une
noisette en parties calcifies, d'autres easeifies; nombreux petits
tubercules comme une tete d'epingle. Rate tumefiee, grossie, tubercules

comme petits pois.
Examen bacteriologique: Nombreux bacilles de Koch.
La culture presente les caracteres du Mycobacterium tuberculosis

avium.

Matieres locales Bouquetin (Pare de Bretaye).

Bouquetin-femelle: Grande quantite de larves de Strongylus
rufescens:

Bouquetin-jeune: Nombreuses larves de strangles.
Bouquetin-mäle: Absence de parasites.
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Recherches sur les poissons.

Au printemps 1940 on me signale que sur le littoral du Leman
les ablettes (Albumus lucidus) meurent en masse; dans le port de
la Tour-de-Peilz ä Territet, les bords sont jonches de cadavres.
L'examen des poissons demontre qu'il s'agit de saprolegniase.
D'autres especes de poissons n'ont pas ete atteintes.

Epidemie chez les perchettes (Perca fluyiatilis) du Leinan.

Au debut du mois de septembre 1941, on observa ä differents
endroits du lac la presence d'une mortality anormale chez des
perchettes de l'annee, poissons de 4 ä 6 cm de longueur; l'epidemie se

repandit bientöt sur toute la surface du lac et dans certains endroits
c'est par milliers que les perchettes perissaient; le point culminant
de l'epidemie a ete atteint au milieu d'octobre; ä la fin du mois
d'octobre, elle a pris fin.

Je rappelle qu'en 1867 une epidemie chez les perches du lac
Leman a sevi; elle fut decrite par Forel et Duplessis1) sous le nom
de typhus des perches; les poissons presentaient une diarrhee
bilieuse jaunätre, une infiltration bilieuse des muscles de l'ab-
domen; injection sanguine assez forte de la partie anterieure de la
tete, la fönte de l'oeil, des taches blanchatres sur la peau et la
presence de bacteries dans le sang. On etait ä ce moment au debut
de l'ere de la bacteriologio, c'est pourquoi les caracteres des ba-
cilles observes n'ont pas ete decrits, et les auteurs du memoire
donnent comme conclusions ä leurs recherches: „L'infection ob-
servee en 1867—1868 appartient ä la classe des fievres typhoides;
c'est le resultat d'une fermentation putride du sang; la cause de-
terminante de cette fermentation est un ferment organise vivant:
les bacteries". Cette affection a sevi des le mois d'avril et persista
jusqu'en juillet.

En 1873, une epidemie semblable ravagea egalement le lac
Leman et Forel2) lui attribua les memes causes qu'en 1867.

L'epidemie que j'ai observee en 1941 a montre que les perchettes
n'ont pas presente les memes lesions que dans les epidemies pre-
cedentes; bien au contraire, pas de diarrhee, pas d'injections
sanguines, pas de lesions de la peau, en resume, aucune lesion speciale;
la seule chose qui m'a frappe, c'est de constater que des perchettes
pechees le matin, ou ayant succombe dans la matinee, les branchies
etaient presque completement decolorees.

Des examens bacteriologiques ont ete effectues sur un certain
nombre de poissons qui venaient de succomber; comme je l'ai
indique ci-dessus on n'observait aucune lesion caracteristique; le
sang etait un peu pale.

T) Bulletin Societe medicale Suisse romande 1868.
2) Bulletin Societe vaudoise des Sciences naturelles, Vol 13, p. 400.
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A l'examen direct du sang, j'ai constate chez un certain nombre
de perchettes la presence de petites bacteries, en nombre limite,
d'autres n'en presentaient pas. Les cultures du sang du cceur, du
foie faites aseptiquement ont permis de mettre en Evidence un
germe presentant les caracteres suivants:

Petite bacterie de 1,5 ä 3 fj, de long, tres mobile. Presence d'un
cil mis en evidence par la methode de Casares Gil.

Gram negatif; croissance sur bouillon, trouble du bouillon puis
formation d'un voile verdatre, le bouillon est legerement fluorescent;

Gelatine liquefiee avec fluorescence, croissance abondante
sur pomme de terre. Sur agar et gelatine colonies rondes; pas de
fermentation des Sucres (glucose et lactose).

Lait tournesole coagule, coloration bleue puis redissolution du
coagulum.

D'apres ces caracteres on peut ranger ce germe dans le groupe
du Bacterium fluorescens liquefaeiens. Est-ce l'agent specifique de
l'epidemie? II n'a pas ete isole de toutes les perchettes, mais de la
plus grande partie des poissons examines. On sait du reste que
le Bacterium salmonicida, agent de la furonculose est classe egale-
ment dans le groupe fluorescens et il n'est pas exclu qu'ä un moment
donne pour des causes que nous ignorons, les bacilles de ce groupe
puissent devenir pathogenes pour les animaux ä sang froid.

Intoxications de poissons par le (K'versement d'eaux pollutes.

De temps ä autre on signale dans le canton des intoxications
de rivieres par le deversement d'eaux polluees: Fosses a purin,
eaux d'egouts; si lors de l'enquete sur place, il est possible de pre-
lever en aval et en amont l'eau de la riviere, il est facile de cons-
tater par l'analyse de l'eau la nature de la souillure, surtout si le
prelevement de l'eau a ete fait de suite apres la contamination.
S'il s'ecoule par contre un certain temps et que l'eau de la riviere
est redevenue normale, toute trace de souillure a disparu. II reste
cependant l'examen des poissons trouves peris.

On sait que les poissons, les truites en particulier sont extreme-
ment sensibles k divers agents toxiques, ces derniers agissent a dose
si faibles que l'analyse toxicologique du poisson mort ne permet
pour ainsi dire jamais de les mettre en evidence. Lors d'intoxication
par les eaux d'egouts et par le purin nous avons pu faire les cons-
tatations suivantes:

La bouche des poissons est toujours grande ouverte, demon-
trant une mort par asphyxie, quelquefois les branchies sont de-
colorees, mais nous avons toujours constate un signe constant, c'est
une hyperhemie tres forte du tube digestif.
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